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Dix  morts  après  l'explosion  d'un  engin  piégé  au  passage  d'un
minibus, dans l'ouest de l’Éthiopie...
Dix personnes ont été tuées et une autre blessée dans l'explosion d'un
engin piégé au passage de leur minibus, dans une zone de l'ouest de
l’Éthiopie en proie à des violences inter-communautaires, a rapporté la
télévision  EBC,  proche  du  pouvoir.  Le  véhicule  roulait  sur  une  route
située à la  frontière entre les régions Oromia et  Benishangul  Gumuz
quand il a été frappé par l'explosion de l'engin dissimulé le long de la
chaussée,  a  précisé  EBC,  citant  Kemal  Endris,  un  responsable
sécuritaire de la région de Benishangul Gumuz. La police a ouvert une
enquête  pour  déterminer  les  motifs  de  l'attaque  et  en  identifier  les
auteurs, a-t-il  ajouté. Ces derniers mois, la frontière entre les régions
d'Oromia  et  de  Benishangul  Gumuz  a  été  le  théâtre  de  violences
intercommunautaires, principalement aux enjeux territoriaux, qui ont fait
des  dizaines  de  morts  et  provoqué  le  déplacement  de  près  de
100 000 personnes, selon le gouvernement. À d'autres endroits du pays
également, des violences intercommunautaires ont émaillé les premiers
mois du mandat du nouveau Premier ministre réformateur Abiy Ahmed,
qui a pris ses fonctions en avril. Ce dernier a multiplié les appels à la
paix  dans  son  pays  et  lancé  des  réformes  majeures,  comme  la
normalisation  des  relations  avec  le  voisin  érythréen,  la  libération  de
milliers  de  dissidents  et  de  journalistes  ou  encore  la  privatisation  de
grandes compagnies publiques.
(Africa N°1, le 19-12-2018)

Le Japon en passe de développer un logiciel destiné à détecter les
malwares dans les équipements de télécommunications...
Le gouvernement japonais envisage d’allouer des fonds au ministère de
la  Défense  pour  la  lutte  contre  les  cyberattaques.  Ces  fonds  seront
inclus dans le budget additionnel  de l’année fiscale en cours et  dans
celui  de  2019.  Le  gouvernement  prévoit  de  développer  un  logiciel
susceptible de détecter les programmes pirates dans les équipements
de télécommunication. Ces mesures interviennent sur fond de tensions
accrues  entre  la  Chine  et  les  États-Unis  autour  des  questions  de
cybersécurité.  Le  gouvernement  a  récemment  modifié  les  modalités
d’acquisition des équipements de télécommunication. À compter de la
prochaine année fiscale, les risques liés à la sécurité nationale seront
pris  en  compte  pour  l’achat  de  tels  équipements.  Le  gouvernement
redoute  que  certains  appareils  ne  comportent  des  programmes
malveillants au moment de leur fabrication, ce qui les exposerait ensuite
aux cyberattaques. Seront également contrôlés les appareils dédiés à la
téléphonie mobile de nouvelle génération, en 5G. Ce système doit être
expérimenté au Japon en 2019. Les officiels espèrent enfin utiliser ce
programme de  contrôle  pour  la  protection  des  infrastructures  vitales,
telles que le réseau électrique, ainsi que pour les voitures à conduite
automatisée et d’autres technologies du secteur privé.
(Radio Japon international, le 17-12-2018)
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… TERRORISME …

Au Maroc,  les  quatre  auteurs  présumés de l'assassinat  de deux Scandinaves avaient  prêté
allégeance à Daesh...
Deux jeunes femmes scandinaves ont été assassinées au Maroc dans la nuit de dimanche à lundi. Un
suspect a été arrêté en début de semaine, trois autres hier matin. Tous ont été interpellés à Marrakech.
Les enquêteurs se concentrent sur un mobile terroriste.  Une vidéo apporte du crédit  à cette piste.
Devant une caméra les quatre hommes prêtent allégeance à Daesh, un enregistrement montrant les
quatre hommes arrêtés cette semaine vêtus de noir, un drapeau de Daesh en arrière plan. En plus de
prêter  allégeance au groupe terroriste,  ils  tiennent des propos défiant  à l'égard des institutions du
royaume  et  des  forces  de  sécurité.  Une  vidéo  authentifiée  filmée  la  semaine  dernière selon  les
autorités  marocaines.  Une deuxième vidéo qui  montrerait  l'assassinat  d'une des touristes continue
d'être analysée, notamment par les services de renseignement danois.
(Médi-1, le 21-12-2018)

Multiplication  des  frappes  américaines  contre  des  islamistes  présumés  dans  le  sud  de  la
Somalie...
En Somalie, l'armée américaine a annoncé lundi avoir tué 62 islamistes shabaab lors de six frappes
menées au cours du week-end alors que le rythme des opérations des forces spéciales en soutien au
gouvernement  somalien  s'accélère.  Quatre  frappes  ont  été  menées  samedi  dans  la  région  de
Gandarshe,  dans  le  sud  de  la  Somalie,  tuant  34 shabaab,  a  précisé  un  communiqué  du
commandement militaire américain, AFRICOM. Deux autres frappes ont été menées dimanche dans la
même région, tuant 28 autres militants. Ces nouvelles opérations portent à 45 le nombre de frappes
américaines menées depuis le début de l'année contre les shabaab en Somalie, a indiqué un porte-
parole du Pentagone.
(La voix de l'Amérique, le 18-12-2018)

L'armée américaine a annoncé lundi avoir tué 62 islamistes shabaab lors de six frappes menées au
cours du week-end en Somalie, alors que le rythme des opérations des forces spéciales en soutien au
gouvernement  somalien  s'accélère.  Quatre  frappes  ont  été  menées  samedi  dans  la  région  de
Gandarshe,  dans  le  sud  de  la  Somalie,  tuant  34 shabaab,  a  précisé  dans  un  communiqué  le
commandement militaire américain pour l'Afrique. Deux autres frappes ont été menées dimanche dans
la même région, tuant 28 autres militants. « Nous estimons à ce stade que ces frappes n'ont tué ou
blessé aucun civil »  a  indiqué le  commandement  militaire  américain.  Il  s'agit  des  frappes les  plus
meurtrières depuis celle du 16 octobre, qui a fait 60 morts parmi les islamistes somaliens. C'était la plus
importante conduite par Washington contre les islamistes shabaab, affiliés à Al-Qaïda, depuis celle du
21 novembre 2017, qui a fait 100 victimes terroristes selon l'armée. Ces nouvelles opérations portent à
45 le  nombre de  frappes américaines  menées depuis  le  début  de  l'année contre les  shabaab en
Somalie, a indiqué un porte-parole du Pentagone, le colonel Rob Manning. En 2017, il y en avait eu 35.
Menées en soutien au gouvernement somalien sur la foi de renseignements, elles sont destinées à
empêcher les terroristes de se servir des zones reculées comme refuges d'où ils peuvent planifier des
attentats, les diriger, les inspirer et recruter des personnes pour les mener à bien, a précisé le colonel
Manning  au  cours  d'un  point  de  presse.  « Nous  sommes  devenus  meilleurs.  Et  parce  que  nous
sommes  devenus  meilleurs,  nous  sommes  capables  de  trouver,  de  cibler  et  d'éliminer  ces
organisations terroristes » a-t-il ajouté, précisant que les États-Unis évaluaient en août 2018 le nombre
de shabaab de 3 000 à 7 000 combattants,  et  ceux du groupe État  islamique en Somalie de 70 à
250 combattants. Les États-Unis soutiennent la lutte contre les shabaab, menée par le gouvernement
fédéral  somalien et  par  les 20 000 soldats  de l'Union africaine en Somalie,  présente dans le  pays
depuis 2007. Les shabaab ont juré la perte du gouvernement somalien.
(Africa N°1, le 18-12-2018)

À Mogadiscio, plusieurs morts après un double attentat à la voiture piégée revendiqué par Al-
Shabaab...
Au moins sept personnes ont été tuées samedi à proximité du palais présidentiel de Mogadiscio dans
un double attentat à la voiture piégée revendiqué par les islamistes somaliens shabaab, a-t-on appris
de source policière. « Nous avons confirmé la mort de sept personnes dans les deux explosions et au
moins dix autres personnes ont été blessées » a déclaré à l'AFP Ibrahim Mohamed, un responsable de
la police locale. « Les forces de sécurité ont bouclé la zone et une enquête est en cours ». La télévision
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somalienne Universal TV, basée à Londres, a indiqué que trois de ses collaborateurs sont morts dans
le double attentat, dont un journaliste possédant les nationalités somalienne et britannique, Awil Dahir.
La première explosion a eu lieu à un point de contrôle à côté du théâtre national, lui-même situé à
quelque 500 mètres du palais présidentiel. La deuxième explosion, plus puissante selon des témoins, a
frappé un carrefour situé à proximité, quelques minutes plus tard. « La deuxième explosion était très
forte » a déclaré à l'AFP Idil Hassan, un témoin. « J'ai vu plusieurs cadavres, dont des membres des
forces de sécurité ». Des témoins ont assuré qu'un haut responsable du gouvernement de la région de
Banadir, qui englobe Mogadiscio, a été blessé dans la seconde explosion. « Il a été légèrement blessé,
mais plusieurs de ses gardes de sécurité sont morts » a soutenu un témoin, Osman Fahiye. Le double
attentat  a  été revendiqué par  les  islamistes  shabaab,  affiliés  à  Al-Qaïda,  qui  ont  indiqué dans un
communiqué avoir visé un point de contrôle sécuritaire qui protégeait le palais présidentiel.
(Africa N°1, le 22-12-2018)

Au Mali, six morts après l'explosion d'une mine au passage d'un véhicule de transport...
Six civils, dont quatre femmes, ont été tués mercredi dans le centre du Mali lorsque le véhicule dans
lequel ils se trouvaient a sauté sur un engin explosif, a appris l'AFP auprès d'élus locaux. La route où
l'attaque s'est produite est régulièrement visée par des attaques à l'engin explosif improvisé imputées
aux djihadistes. Il y a un mois, trois militaires maliens avaient péri dans une de ces attaques près de
Boni.  « Le véhicule  de  transport  en commun venait  de  Bamako pour  la  localité  de Boni.  Arrivé  à
Douentza, le véhicule a pris la direction de Boni. Trente kilomètres après Douentza, le véhicule a sauté
sur une mine » a déclaré à l'AFP un élu de la région qui s'est rendu sur les lieux. « Il y a eu six morts
dont quatre femmes. Il y a eu aussi six blessés » a indiqué cet élu ajoutant que le véhicule transportait
également beaucoup de marchandises. « C'est sûrement une mine posée par les terroristes » a estimé
la même source, en référence aux djihadistes. Un autre élu de la région a confirmé le nombre de
victimes, en précisant que parmi elles, il y avait un bébé.
(Africa N°1, le 20-12-2018)

Au Mali, six djihadistes présumés « neutralisés » par une frappe de la force Barkhane...
Au moins six membres d'un groupe de djihadistes circulant à moto au Mali, près de la frontière avec le
Niger, ont été mis hors de combat par l'armée française dans la nuit de mercredi à jeudi, a annoncé
jeudi  le porte-parole de l'état-major.  Lors de son point  de presse hebdomadaire,  le colonel  Patrick
Steiger a précisé qu'au moins six membres d'un groupe armé terroriste ont été mis hors de combat et
cinq motos ont été détruites. « L'opération a commencé quand un groupe de combattants circulant sur
huit motos a été repéré au Niger. Ils ont immédiatement été pris en chasse par un drone d'observation.
Cela a permis de constater qu'ils avaient franchi la frontière pour pénétrer au Mali » a précisé le porte-
parole, ainsi que de déterminer le caractère terroriste de ce groupe, grâce à des critères qu'il  s'est
refusé à préciser,  afin de ne pas les renseigner utilement. À 19H50 GMT, un chasseur-bombardier
français  a mené un raid  contre le  groupe,  avant  l'intervention de commandos,  a ajouté le  colonel
Steiger.  Le  bilan  exact  de  l'opération  était  en  cours  d'établissement  jeudi  matin,  a-t-il  poursuivi.
Surveillés en permanence depuis  les airs,  les groupes djihadistes au Sahel  ont  depuis  longtemps
abandonné les pick-ups dans lesquels ils se sont longtemps déplacés, trop facilement repérables, et
préfèrent désormais utiliser de petites motos de fabrication chinoises. Mais l'opération de mercredi soir
prouve  que  les  colonnes  de  motos  sont  désormais  elles  aussi  surveillées  depuis  les  airs  par  la
composante aérienne de la force française Barkhane.
(Africa N°1, le 20-12-2018)

Trois personnes exécutées par des djihadistes présumés dans le nord du Burkina Faso...
Trois personnes, dont deux élus locaux de Manssifigui, un village du nord du Burkina, ont été abattues
dans la nuit de jeudi à vendredi par des individus armés, ont indiqué à l'AFP des sources sécuritaire et
locale. « Un conseiller municipal, son fils et le président du Comité villageois de développement de
Manssifigui ont été enlevés et exécutés par des individus armés » a déclaré une autorité locale sous le
couvert  de l'anonymat.  Une source sécuritaire, jointe par  l'AFP a confirmé l'attaque,  évoquant  des
assassinats ciblés perpétrés probablement par des groupes djihadistes qui sévissent dans la région.
Manssifigui est un village situé à 12 kilomètres de la commune de Tin-Akoff, chef-lieu du département
situé dans la province de l'Oudalan, au nord du Burkina Faso. Ces individus armés, une dizaine, sont
arrivés  à bord d'engins  à deux roues,  tirant  en  l'air  avant  de se rendre au domicile  du  conseiller
municipal et l'ont fait sortir avec un de ses fils, a expliqué cette source. « Ils ont également enlevé le
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président  du Comité villageois  de développement et  ont  abattu  les trois  personnes à l'intérieur  du
village et sont repartis en tirant toujours en l'air, a-t-elle poursuivi. Un habitant a été blessé par balle, a
précisé la source.
(Africa N°1, le 21-12-2018)

Au Niger, une centaine d'écoles fermées pour cause de menaces djihadistes...
Une centaine d'écoles ont fermé ou suspendu leurs cours au Niger en raison de menaces des groupes
djihadistes, a annoncé jeudi l'ONU. Dans la région de Tillabéri, 33 écoles ont temporairement suspendu
leurs activités et 18 écoles ont dû fermer à cause des menaces et exactions des groupes armés non
étatiques, indique le bulletin du Bureau de la coordination des affaires humanitaires (Ocha) de Niamey.
Ces établissements se trouvent dans la commune de Torodi, près du Burkina Faso, et dans les zones
d'Ayorou et Abala, proches du Mali. Pour assurer la continuité des cours, les autorités ont regroupé
certaines écoles dans les endroits les plus calmes et ont  entrepris la sécurisation des zones pour
rassurer les populations effrayées, explique l'agence onusienne. De nombreuses zones de la région de
Tillabéri sont le théâtre d'effroyables violences de groupes armés tuant, enlevant des civils et brûlant
les  écoles  et  pillant  les  maisons,  les  entreprises  et  le  bétail,  a  déploré  la  semaine  passée  la
représentation locale du Haut-commissariat de l'ONU pour les réfugiés (HCR). En revanche, les écoles
où l'arabe est enseigné ne sont pas inquiétées par les assaillants, selon des habitants de ces zones.
(Africa N°1, le 21-12-2018)

La police nigériane annonce avoir arrêté un membre influent de Boko Haram...
L'un des membres les plus influents de Boko Haram a été arrêté au Nigeria. C'est une annonce hier de
la police du pays qui parle d'un homme s'appelant Umar Abdelmalik. Il est soupçonné d'être le cerveau
du double attentat du 2 octobre dernier à Abuja.
(Médi-1, le 22-12-2018)

Dans le nord-est du Nigeria, un village entièrement incendié par des membres présumés de
Boko Haram...
Des centaines de personnes ont abandonné dimanche leur village dans le nord-est du Nigeria après
une attaque du groupe djihadiste Boko Haram qui l'a entièrement incendié. D'après l'AFP, qui cite des
témoins, des combattants de Boko Haram à bord de plusieurs camions ont pris d'assaut le village de
Maïborti  à  cinq  kilomètres  de  Maïduguri, ouvrant  le  feu  sans  discrimination  et  mettant  le  feu  aux
maisons, selon les mêmes sources.
(La voix de l'Amérique, le 17-12-2018)

Des centaines de personnes ont abandonné dimanche leur village dans le nord-est du Nigeria  après
une attaque du groupe djihadiste Boko Haram qui l'a entièrement incendié, ont indiqué des témoins à
l'AFP. Des combattants de Boko Haram à bord de plusieurs camions ont pris d'assaut le village de
Maïborti,  à cinq kilomètres de Maïduguri,  ouvrant  le  feu sans discrimination et  mettant  le  feu aux
maisons,  selon  les  mêmes  sources.  Un  responsable  militaire,  qui  s'exprimait  sous  couvert  de
l'anonymat, a indiqué que des soldats appuyés par des avions militaires avaient été dépêchés sur
place et avaient réussi après d'âpres combats à chasser les assaillants. Il n'y avait pas d'informations
dans l'immédiat sur d'éventuelles victimes. « Nous avons abandonné nos maisons et fui à Maïduguri
vers 17H30 (16H30 GMT) lorsqu'ils sont venus et ont commencé à ouvrir le feu dans le village » a
raconté à l'AFP Abacha Kaka, un villageois de Maïborti. « Malheureusement, les terroristes ont réussi à
incendier le village qui a complètement brûlé » a dit le chef d'une milice locale, Babakura Kolo. Boko
Haram a lancé ces derniers temps plusieurs attaques avec pour objectif  de prendre le contrôle de
Maïduguri, ville natale de son fondateur Mohammed Yusuf.
(Africa N°1, le 17-12-2018)

Au  Nigeria,  intensification  des  attaques  de  Boko  Haram  contre  les  agriculteurs  et  les
bûcherons...
Les combattants djihadistes de Boko Haram ont tué quatre agriculteurs près de Maïduguri, capitale du
nord-est du Nigeria, a-t-on appris lundi auprès de sources locales. Les insurgés ont envahi dimanche
les rizières du village de Zabarmari, à 10 kilomètres de Maïduguri, et ont abattu quatre personnes, qui
protégeaient les récoltes de potentiels voleurs. « Ils sont venus à pied vers 3 heures du matin et ont
ouvert le feu pendant que nous étions endormis et ils ont tué quatre personnes » a déclaré Hassan
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Maishinkafa, un habitant ayant survécu à l'attaque, qui dirige l'association des producteurs de riz du
village. Les corps des fermiers tués ont été retrouvés dimanche avec l'aide d'une milice locale qui
combat aux côtés de l'armée nigériane. M. Maishinkafa a déclaré que les assaillants avaient également
incendié les  récoltes de riz.  Selon le  chef  de la  milice locale,  Ibrahim Liman,  cette  attaque a été
perpétrée par la faction de Boko Haram dirigée par Abubakar Shekau. Boko Haram a intensifié ses
attaques  contre  agriculteurs  et  bûcherons  ces  derniers  mois,  les  accusant  de  transmettre  des
informations à l'armée. Le mois dernier,  les insurgés islamistes ont tué neuf agriculteurs et  en ont
enlevé douze autres dans le village de Mammanti, près de Maïduguri.
(Africa N°1, le 17-12-2018)

Explosion d'une bombe artisanale dans les locaux de Skai TV à Athènes...
Une bombe artisanale a explosé tôt ce matin devant le bâtiment où siège le groupe de radio-télévision
privé Skai dans la banlieue balnéaire d'Athènes, en Grèce. Aucune victime n'est à déplorer simplement
des dégâts matériels à la façade de l'immeuble. 45 minutes avant l'explosion un appel téléphonique
avait permis l'évacuation du bâtiment.
(Radio Vatican, le 17-12-2018)

Dans le Caucase du Nord, plusieurs terroristes soupçonnés d'être liés au groupe État islamique
abattus par le FSB...
Mercredi, le Service fédéral de sécurité (FSB) russe a annoncé avoir tué un groupe de terroristes de
l'État islamique dans la ville de Stavropol, dans le Caucase du Nord. Les militants armés ont résisté aux
agents du FSB et ont été abattus, a indiqué le FSB dans un communiqué, ajoutant qu'aucun de ses
agents  n'a  été  blessé.  Le  FSB a  fait  savoir  qu'une procédure  criminelle  a  été  engagée pour  des
préparations d'un attentat terroriste et possession illégale d'armes à feu. Le gouverneur de la région de
Stavropol, Vladimir Vladimirov, a déclaré dans un communiqué séparé que le groupe comprenait deux
personnes qui ne résidaient pas dans la région.
(Radio Chine internationale, le 20-12-2018)

… ACTIVITÉS DES SERVICES DE RENSEIGNEMENT …

Mise en orbite réussie d'un nouveau satellite espion français...
Depuis la base de Kourou en Guyane, la France a réussi hier soir  à mettre en orbite un nouveau
satellite  espion.  Un  lancement  qui  annonce  le  renouvellement  de  sa  flotte  de  huit  gros  satellites
militaires qui en font le leader dans le domaine spatial en Europe. C'est une fusée russe Soyuz depuis
Kourou qui a permis de mettre en orbite polaire hier soir le premier d'une constellation de trois satellites
militaires d'observation. Ce satellite capable de 800 photos par jour permet d'observer les moindres
détails des régions les plus sensibles qui intéressent la France, comme l'Afrique subsaharienne où des
milliers de militaires français combattent le terrorisme. Mais cela donne aussi aux dirigeants de ce pays
une capacité d'appréciation propre et une autonomie face aux superpuissances. Les capacités uniques
en Europe de ce  satellite  de  3,5 tonnes constitué  d'un  puissant  télescope seront  disponibles  à  la
demande aux partenaires européens tels que l'Allemagne, la Suède, la Belgique et bientôt l'Italie, grâce
à des accords bilatéraux. Moyennant un effort de 3,6 milliards d'euros d'ici 2025, la France commence
ainsi à renouveler sa flotte de huit gros satellites de défense, d'observation, d'écoutes électroniques et
de communications militaires.
(Radio Vatican, le 20-12-2018)

Aux États-Unis, arrestation d'un ressortissant chinois accusé de vol de secrets industriels...
Un ressortissant chinois travaillant pour une compagnie pétrolière américaine a été arrêté pour avoir
volé des secrets industriels. Le département américain de la Justice indique que l'homme de 35 ans est
un ingénieur de recherche impliqué dans le développement de batteries chez Phillips 66 dans l'État de
l'Oklahoma. Il  aurait  téléchargé des informations valant  plus d'un milliard de dollars concernant  un
nouveau produit. L'ingénieur aurait prévu de transférer les données sur une clé USB et de l'apporter à
une entreprise en Chine, dans laquelle il était censé commencer un nouveau travail. Le ministre adjoint
de la Justice pour la Sécurité nationale, John Demers, du département de la Justice, a expliqué que le
vol de propriété intellectuelle nuisait aux entreprises et employés américains. Il a ajouté que ces vols
impliquaient  souvent  les entreprises ou le  gouvernement  chinois.  M. Demers a indiqué qu'une des
priorités de son département est de protéger l'économie américaine de telles méthodes qui proviennent
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de Chine.
(Radio Japon international, le 23-12-2018)

… MILITAIRE …

En Russie, la division Dombarovski équipée de systèmes de missiles hypersoniques Avangard
dès 2019...
Les  Forces  de  missiles  stratégiques  russes  (RSMF)  vont  recevoir  environ  100 nouvelles  pièces
d'armement d'ici la fin de l'année, a indiqué lundi le commandant des RSMF, Sergueï Karakaev. Dans
une interview accordée au journal  Krasnaya Zvezda,  M. Karakaev a précisé que des systèmes de
missiles Yars seraient inclus dans les nouveaux armements. Selon lui, la division Dombarovski sera la
première en Russie à être armée des nouveaux systèmes de missiles hypersoniques  Avangard en
2019. Dans le cadre du programme d'armement de l’État, le missile balistique intercontinental Sarmat
le plus avancé devrait être déployé dans les régiments de missiles de la division d'Oujour en 2021, a
déclaré M. Karakaev.
(Radio Chine internationale, le 17-12-2018)

Vers un renforcement notable de la présence militaire russe en Arctique...
La  Russie  va  renforcer  sa  présence  militaire  en  Arctique  dans  les  années  à  venir.  Une  région
stratégique en vertu des richesses naturelles que contient son sous-sol et que Moscou compte bien
exploiter. Selon le ministre russe de la Défense, la construction d'Infrastructures qui accueilleront des
radars de défense anti-aérienne et des points de guidage dans certains territoires russes de l'Arctique
sera terminée l'année prochaine.
(Radio Vatican, le 19-12-2018)

La  création  d'un  Commandement  militaire  américain  pour  l'espace  ordonnée  par  Donald
Trump...
Le président  des États-Unis,  Donald Trump,  a publié  mardi  un décret  demandant  la  création d'un
Commandement de l'espace. Ce nouveau commandement sera constitué comme un « commandement
combattant unifié », a indiqué M. Trump dans son message au secrétaire à la Défense, Jim Mattis,
message qui a été rendu public par la Maison-Blanche. Le Commandement de l'espace supervisera
toutes les activités militaires des États-Unis dans l'espace, et le président a demandé à M. Mattis de
recommander des officiers pour la direction de ce commandement, selon le mémo. Une liste complète
des pouvoirs et responsabilités du Commandement de l'espace sera détaillée dans la prochaine mise à
jour du Plan de commandement unifié, ajoute-t-il.
(Radio Chine internationale, le 19-12-2018)

Au Japon, le destroyer Izumo en passe d'être transformé en porte-avions...
Le ministre japonais de la Défense Takeshi Iwaya a inspecté le destroyer Izumo, qui devrait de facto
servir de porte-avions dans le cadre des directives du nouveau programme de défense du pays. Ces
directives ont été adoptées mardi par le gouvernement. Elles sont centrées sur la défense dans les
eaux  territoriales  japonaises  et  reflètent  une  forte  inquiétude  au  sujet  de  la  présence  maritime
croissante  de  la  Chine  dans  la  région.  M. Iwaya  s'est  rendu  à  la  base  des  Forces  navales
d'autodéfense à Yokosuka mercredi. Pour la première fois depuis son entrée en fonction, il y a inspecté
l'Izumo, le plus grand destroyer des FAD. Le ministre a fait le tour du navire et a inspecté la piste
longue de 248 mètres, qui va être rénovée. Il a ensuite déclaré à la presse que le pays maintient sa
stratégie centrée sur la défense uniquement. Il a précisé que le navire ne serait pas continuellement
affrété au transport des avions de combats, mais serait utilisé comme destroyer aux fonctions multiples,
de façon à ne pas représenter une menace pour les autres pays.
(Radio Japon international, le 19-12-2018)

Les nouvelles directives de Défense nationale du Japon inquiètent la Corée du Sud...
Au Japon, le gouvernement de Shinzo Abe a officiellement approuvé hier ses nouvelles directives de
défense nationale et son nouveau plan d’acquisition d’armements pour les cinq années à venir. Or, ces
nouvelles  directives  comprennent  certains  points  pouvant  contrevenir  à  la  politique  de  sécurité
strictement défensive de l’après-guerre dans l’archipel. Il s’agit notamment de renforcer les capacités
de cyberguerre ou de transformer son porte-hélicoptères Izumo en porte-avions. Séoul n’a pas tardé à
y réagir. Lors d’un point de presse hier, le porte-parole du ministère des Affaires étrangères Noh Kyu-
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duk a de nouveau évoqué la position du gouvernement sud-coréen. Selon lui, celui-ci pense que Tokyo
doit appliquer sa nouvelle politique avec transparence, de manière à contribuer à la paix et à la stabilité
en Asie du Nord-Est et dans l’esprit de sa constitution pacifiste.
(KBS World Radio, le 19-12-2018)

… CYBERGUERRE …

Deux  nouveaux  rapports  confirment  l'influence  russe  sur  les  élections  présidentielles
américaines de 2016...
La Russie a bel et bien influencé l'élection présidentielle américaine de 2016. Deux nouveaux rapports
commandés par  le  Sénat  américain  publiés hier  à  Washington le  confirment.  Plusieurs  milliers  de
comptes Facebook,  Twitter,  Instagram ou YouTube ont été passés au crible par des spécialistes, des
faux comptes créés par une agence russe proche du Kremlin. Ils mettent en lumière une véritable
stratégie visant à discréditer la candidate démocrate Hillary Clinton. C'est une enquête parallèle que la
commission  du  Sénat  américain  chargée  du  renseignement  a  mené.  Sans  surprise  les  rapports
confirment les soupçons émis jusque là par le procureur spécial Robert Mueller. Les ingérences russes
dans  la  campagne  américaine  avaient  un  objectif  clair :  affaiblir  la  candidate  démocrate.  Et  pour
décourager les minorités ethniques, les jeunes et la communauté gay plutôt proches des démocrates à
se rendre aux urnes, les Russes ont agit depuis une agence russe basée à Saint Petersbourg ; une
agence, l'Internet Research Agency, qui n'est autre pour la justice américaine qu'une « ferme à trolls »
peuplée d'agents russes chargés de bombarder de Fake News les réseaux sociaux sous de fausses
identités  de  citoyens  américains.  Des  spécialistes  des  nouveaux  médias,  des  chercheurs  des
universités d'Oxford et de Columbia ont épluché des milliers de comptes ouverts par les Russes. Et
face  à  ceux  qui  décourageaient  les  électeurs  démocrates  il  y  avait  aussi  les  comptes  visant  à
encourager les Républicains à aller voter. Des comptes qui soutenaient les thèses chères au candidat
Trump : la défense du port d'arme ou encore la lutte contre l'immigration. Et cela aurait plutôt marché
car en 2016, par rapport à la présidentielle de 2012, le taux de participation des électeurs blancs a
augmenté tandis que celui des noirs a reculé de cinq points. Les Russes ne se sont pas arrêtés après
l'élection de Donald Trump. Leur nouvelle cible s'appelle Robert  Mueller  chargé d'enquêter  sur les
soupçons de collusion entre l'équipe de campagne de Donald Trump et la Russie.
(Radio Vatican, le 18-12-2018)

Facebook soupçonné  d'avoir  transmis  les  données  de  ses  utilisateurs  à  près  de
150 entreprises...
Hier  le  New York  Times a  révélé  que  le  réseau  social  Facebook a  partagé  les  données  de  ses
utilisateurs avec des géants du Web comme Amazon, Spotify, Microsoft et Netflix. Il aurait communiqué
à  quelque  150 entreprises  les  messageries  privées,  les  noms  des  amis  ou  certaines  de  leurs
publications.  Facebook s'est  efforcé  de  minimiser  ses  dernières  accusations  affirmant  que  les
utilisateurs ont dû au préalable donner explicitement leur accord.
(La voix de l'Amérique, le 20-12-2018)

Deux  ressortissants  chinois  accusés  de  piratage  informatique  poursuivis  par  la  justice
américaine...
La  justice  américaine  poursuit  deux  ressortissants  chinois  accusés  de  piratage.  Ils  auraient  été
mandatés par le pouvoir chinois pour espionner 45 entreprises et administrations dans une douzaine
de pays. D'après le vice-secrétaire à la Justice Rod Rosenstein, les deux hommes et leurs complices
en Europe et en Asie prévoient de mener une agression économique. Ils auraient réussi depuis 2006 à
voler  des  centaines  de  gigaoctets  de  données  sensibles  en  déployant  notamment  des  logiciels
malveillants.
(Deutsche Welle, le 21-12-2018)

Selon le ministère nippon des Affaires étrangères, un groupe de hackers basé en Chine serait accusé
de cyberespionnage par les États-Unis et la Grande-Bretagne. Il aurait également mené des attaques
au Japon. Dans un communiqué, le secrétaire à la presse du ministère a fait savoir vendredi que le
Japon avait enregistré des attaques incessantes perpétrées par le groupe en question, nommé APT10,
contre diverses cibles nationales dont certaines entreprises privées ou des institutions universitaires. Le
communiqué condamne fermement ces attaques. Il précise que le Japon accorde un soutien sans faille
à  la  Grande-Bretagne,  aux  États-Unis  et  à  tous  les  pays  engagés  dans  le  maintien  du  droit
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international, dans le cyberespace. Le département américain à la Justice a annoncé jeudi l’inculpation
de deux membres chinois du groupe APT10. Ils pourraient être à l’origine de cyberattaques menées
contre des entreprises et des institutions gouvernementales du monde entier, depuis 2006. La Grande-
Bretagne  a  également  fait  savoir  que  le  groupe  en  question  avait  ciblé  des  droits  de  propriété
intellectuelle  et  des  données  commerciales  sensibles  en  Europe,  en  Asie  et  aux  États-Unis.  Le
communiqué  japonais  demande  à  Pékin  d’assumer  ses  responsabilités,  observant  que  les  pays
membres  du  G20,  dont  la  Chine,  se  sont  engagés  à  lutter  contre  les  violations  de  la  propriété
intellectuelle.
(Radio Japon international, le 21-12-2018)

… L'ACTUALITÉ DES MARCHANDS D'ARMES …

À Paris, signature d'un accord portant sur la fourniture de 34 pick-ups armés au Burkina Faso...
En 2019, la France va livrer au Burkina Faso 34 pick-ups armés pour l'aider à renforcer sa lutte contre
les groupes djihadistes au Sahel.  Le président  burkinabé Roch Marc Christian Kaboré a signé cet
accord après s'être entretenu hier avec Florence Parly, la ministre de la Défense, à Paris. Le chef de
l’État burkinabé a par la suite été reçu à l’Élysée par le président Emmanuel Macron. Les questions
sécuritaires ont dominé l'entretien.
(La voix de l'Amérique, le 18-12-2018)

La Hongrie aurait commandé à Airbus seize hélicoptères Caracal H225M...
Contrairement à d’autres pays membres de l’Union européenne, la Hongrie aussi membre de l’OTAN,
joue  la  carte  européenne  en  matière  d’aéromobilité.  Ainsi,  après  avoir  commandé,  en  juin,
20 hélicoptères  militaires  H145M  auprès  d’Airbus  Helicopters  dans  le  cadre  de  son  plan  de
modernisation  Zrinyi 2026, Budapest vient de commander 16 hélicoptères de manœuvre polyvalents
H225M Caracal pour des missions de transport, de recherche et de sauvetage au combat ainsi que
pour les opérations spéciales.
(Press TV, le 18-12-2018)
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